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e n fants, aucune hésitation pos11ible . Il faudr;, te­
nir compte de cette réalité dans /'appréciation 
des r':?sultats de votre enquSte, 

e)·, Les enfants aiment-ils Enfantines plus ou 
m oins que la plupart des livres existants ? Eta­
blissez des comparaisons au besoin par ~es votes. 

f ) Le Pe tit Nuage chantait intéresse-t-il les en- . 
fonts et la collection vaut-elle d' 2tre continuée ? 
. Nous demandons à nos camarades de répondre 
le plus nombreux possible à cet.te enqu2te qui 
naus permettra d'avancer avec plus de sflreté 
dans l;:s diverses branches ~e notre activité. 

A c!rtfsser les répo'l.ses à C.E.L., Cannes. 

FICHIERS AUTOCORRECTIFS 

Additions - Soustractions 
L'emploi de ce fich iier iest exactement ·1e 

même que celui du fichlier multiplications­
divisions déjà paru; et J.es camarades peu­
vent se l'E-porter aux indications déjà four-
nies précédemment. . . 

Mais lie fichiex sur papier étant fait SU:l' 
couleur unifmme: (blanc), les indications 
portées sur ~ fichiier, prévu~ pour l'édition 
ca1ton en couleurs-. peuvent prêter a confu­
sion. 
• Nous ne revi:endrons donc pas sur l'usage 
de ce fichle1· auto-correctif, qui est indenti­
que à celui de tous les fichiers auto-correctüs: 
l'ellfant prend une ®mande, fait Le travail, 
p1'1€nd la. fiche-réponse, corrige son travail. 
S'il! a zéro faute à la partie A, il n e fait · 
pas B , s 'il a- zéro faute à B , il ne f9:_it pa~ C 
et ainsi de suite. Ceci est d'une extreme: sim­
plicité -et jamais 1€s enfants ne trouvent 
dans ce procédé aucun obstacle sérieu?C. 

Au cours de ce travail, l'enfant trouve des · 
tests, qui font pa1tie de son fichier (ils 
étaient primitiv.ement d e: la mêll1Je1 couleur 
que les demandes et c'est pourquoi il est 
question de couleur dans les indications). 
Dans l'édition papier, les tests de l'enfant 
sont aussi daJJs le corps du fichier-demandes,• 
épinglées avec oelles-ci. Impossible donc de 
les placer aill.€.ui·s. Cie sont de's tests d 'essai, 
d'entrainement de l 'ienfant, qui sait que 
lorsqu'il a réussi un test d'essai, il pourra 
demander au maître un test véritable, un 
test <lu maître, en somllll€1 un des tests que 
le maitre a gar,dé .sur son bureau et sur son 
étagère. Il pourra lui prouver ql).'il -est capa­
ble de· continue1t· et qu'il a .dominé . t,out!eS 
les difficultés qui précèdent: 

Ainsi, l'élève a fait ks demandes une à 
une, a pris les réponses lllliE1 à une. Dans 
ces demahdes ·E.t dans ces répons€s i;e trou­
vaient des tests d'essai qu'il a fait sans autre 
complication, comme les autres fiches. Ili 
-qui sont des tests d'essai. 
fait comme les autiies les fiches 19, 20, 21, 22, 

Mais lon;qu'il prend la. répon~1 de sa fiche 

22, il trouve cette indication très simple 
Si tu as o faute... deman,P,e au maitre. le 
test 1. .. 

Le: maître a donc .ces t.ests. et ,IJeUl'/j ré­
ponses (test - R) et peut controler. 

Tout ceci est doi;tc automatique et l1iel de­
mande absolument qù'une cl;loi;e : que l'~n­
fant fassie ses fiches une à une, J..es cornge, 
et obéiJ51;e à la &euJ;e indication qu'il trouve 
un beau jour en bas d'une fiche-réponse 
« Si tu ~ zéro ·faute, ... demande au maitre 
le best no tant ». 

n .ESt rare que l'eRfant fasse des fautea 
dans les tests dµ début, sinon par inatten­
tion manifest e. Mai.si un jour, il vous de­
mande lè test 33. Il Je fait, et il vous de:­
mande la réponse. Vous trouv.ez d:es fautes. 
Par exemp1e, la 4• opération de ce test 33 
est fau:;se. Sous la répons\)' se trouve un 
pE.tit. chiffr.e. : 7. Vou donnez alor~ .à l'él'ève 
la fiche corrective n ° 7, qui l:e guerira exac­
tement de la fau·te commiSe dans cette opé­
rat ion. Loffqu'un résultat éc~ppe à la mé­
·moir.e. <Îl€! l'enfant, · malgré tous l<s exe~·cic~8 
antérieurs, les fiches coniectives _9 et S!J-1· 
vantes donnent dEs additions « cycliques :t 
très drôle&, dansi .1esquenes l.es mêmes résul-
tats se iieproduisent toujours. · 

Et c'est tout : un test réu&si p~rrnet à l'é­
lève de . continuer la séri.e des demandes, jus.. 
qu'au jour où i1 trouvera une autre indica­
tion semblable : « Si tu as zéro fauW, etc ... » 

Les novices peuvent êtr.e. un peu dérangés ' 
parce que la f1euille d'emploi des t ests esfi 
épinglêe av.ec l~is fiches cornectives au lieu 
d'être jointe aux tests du maitre, qui por­
t;ent en majuscules le titre : TEST. 

Une 1erreur d'imp11<ssion : Deux plans ont 
été imprimé&. Celui qui se trouv~ avec la 
fiche .explicativ.e des tests intitulés ( - . F.S.C. 
TESTS · 0 ) 'll!e compte pas. 
fou~Elsi les fich es f)ont de même coulew· 

blanche. Il ;>uffit de séparer très nettem~t 
les demandes et les réponses. Et à part cela, 
la présentation ·et l'imprŒsion oont impeo­
ca.bles. 

R. L. 

A propos de la linogravure 
Puisque des échanges de vues ont lieu eür 

les méthodes à employer dans l'illustratio11- .des 
journaux scolai res (linos du maître ou linos d'en­
fants) et sur les procédés de · linograrure, v~.~i 
mon opinion sur la question et un exposé. rac. 
courci d e mon procédé. ·· 

Je p ense qu'il i;..ut tendre le pl1.1s possiblé à 
l'iHustra tion a rtistique du journal scolaire; mais 
obtenir le maximum de la part des enfant~: Si 
l'on n e p eut exiger la part artistique dans: Ja 
création. c ·est dans rexécution qu'on peut ob~ 
nir un certain fini el une certaine netteté qu~ ne 
sont p_as dénuées de cachet. · • 

Je crois que r essentiel est d'orienter les en'-




